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s’était donné est-il viable dans notre monde actuel ? Doit-il être rema-
nié, transformé ? Quel avenir pour la psychanalyse ? Et qu’en est-il de 
la génération suivante, celle qui se forme à présent et celle à venir ?
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Quatrième Groupe, Organisation Psychanalytique de Langue Française 
(OPLF)
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Le Quatrième Groupe, Organisation Psychanalytique de Langue Fran-
çaise (OPLF), a été fondé en 1969 par Piera Aulagnier, François Perrier et 
Jean-Paul Valabrega après qu’ils eurent démissionné de l’École Freudienne 
de Paris (EFP) en raison de leur désaccord sur les principes et les modalités 
de formation envisagés par Lacan. Ils furent alors rejoints par un petit 
groupe de collègues. Issu d’une scission, le Quatrième Groupe devient, 
avec la Société Psychanalytique de Paris, l’Association Psychanalytique 
de France, et l’École Freudienne de Paris, la quatrième société psychana-
lytique française, d’où son nom. À partir de l’analyse des impasses et des 
difficultés auxquelles toute société analytique est confrontée au regard de 
la transmission analytique et des modalités de validation d’une formation 
analytique, le projet des fondateurs a été de penser et de théoriser ana-
lytiquement le problème de la formation du psychanalyste, de créer une 
nouvelle société analytique ne s’alignant ni sur les exigences de l’IPA 
(Association Internationale de Psychanalyse), ni sur celles de l’EFP, et 
où leurs principes théoriques seraient mis en œuvre.

Les principes fondamentaux de notre association sont énoncés dans un 
texte fondateur, appelé Le Cahier bleu, publié dans le premier numéro 
de la revue Topique, et consultable sur le site du Quatrième Groupe. Le 
Quatrième Groupe publie désormais chaque année, dans les Actes du 
Quatrième Groupe, les conférences exposées aux Journées scientifiques 
auxquelles s’ajoutent des articles en rapport avec le thème traité. Confor-
mément à l’esprit d’ouverture et de confrontation qui a toujours, depuis 
sa fondation, inspiré le Quatrième Groupe, ces conférences ou articles 
réuniront des auteurs appartenant aussi bien au Quatrième Groupe qu’à 
d’autres Sociétés de psychanalyse ou à d’autres disciplines.

Quatrième Groupe : 19, boulevard Montmartre, 75002 Paris
(Tél. : 01 55 04 75 27) Site internet : http://quatrieme-groupe.org
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Préface
RENCONTRES ANALYTIQUES

Éric Julliand

Exerçant la fonction de président du Quatrième Groupe, j’ai eu l’hon-
neur d’ouvrir les Journées Scientifiques des 16 et 17 mars 2019 

construites par les secrétaires scientifiques qui ont achevé leur mandat en 
janvier dernier, Evelyne Gosse-Oudard et Pascal Herlem. Journées très 
particulières car le Quatrième Groupe a 50 ans, à un jour près : le 17 mars 
1969 se réunissaient en assemblée générale quelques psychanalystes, treize 
exactement, pour fonder la quatrième société de psychanalyse en France, 
après s’être séparés de l’École Freudienne de Paris, devenue en quelques 
années l’école de Lacan, et n’avoir pas souhaité revenir vers l’Association 
Psychanalytique Internationale.

Le 15 juin, la parole me fut à nouveau donnée pour un propos d’intro-
duction. Nous célébrions notre anniversaire, en organisant après-coup 
une séance de travail scientifique sur le thème de la transmission de la 
psychanalyse, aujourd’hui. En souhaitant la bienvenue aux présents, à ceux 
qui, venus de loin, nous faisaient l’amitié de participer à nos travaux, je 
pensais aux absents. Une pensée pour ceux qui n’avaient pu se déplacer 
aujourd’hui, et m’avaient fait savoir leur regret et me chargeaient de vous 
transmettre leur amical souvenir : René Kaës, Arlette Bernos, Paul Martino 
aussi, qui nous a fait le cadeau de son ouvrage, Parcours africains  1, 

1. Martino P. (2017). En pays Sara, Parcours africains Tchad 1958-1961. Manosque, France : 
Éditions Peribonca.
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DESTIN D’UN IDÉAL14

souvenir précieux de son travail de médecin en Afrique subsaharienne – 
moment de sa période pré-analytique décisif dans son choix de devenir 
analyste, m’a-t-il confié. Et bien sûr, une pensée particulière pour les 
absents excusés définitivement, comme on dit à l’Oulipo, ce cercle littéraire 
fameux, dont nous avions l’an dernier invité le président, Paul Fournel.

J’ai rassemblé mes deux propos d’introduction pour qu’ils servent 
de préface à ce numéro des Actes. Ainsi que les deux arguments le pré-
cisent, la première partie est consacrée au destin des idéaux fondateurs 
du Quatrième Groupe ; la seconde aux problématiques actuelles, et à 
l’évolution de la psychanalyse. Nous ne saurions réfléchir ensemble à la 
transmission dans le champ de la psychanalyse, cinquante ans après, sans 
nous souvenir du passé. « La voie d’accès au présent a nécessairement 
la forme d’une archéologie », écrivit Giorgio Agamben 2. N’est-ce pas 
justifier les allers-retours que nous parcourons inlassablement dans notre 
activité de psychanalyste ? Les idées exprimées dans l’une comme dans 
l’autre partie témoignent de la diversité des conceptions personnelles et de 
l’hétérogénéité présentes dans le champ de la psychanalyse. Nous avons 
choisi de ne pas taire cette diversité, qui sera utile – c’est notre vœu en 
cette année anniversaire – aux psychanalystes-archéologues à venir, dans 
cinquante ans. Gageons qu’ils seront là pour examiner les permanences 
et les métamorphoses de la psychanalyse.

Première partie

J’invitai en mars à la lecture du premier Cahier bleu, celui de 1969, 
un retour aux sources très instructif. Je n’allais pas reprendre ce texte, 
mais commenter une parole de Thomas d’Aquin qui m’est revenue en 
mémoire lors de cette lecture : « Pour pratiquer la vertu, un minimum de 
confort suffit ». Dans le Cahier bleu, l’institution est réduite au minimum, 
et il est fait crédit à l’ouverture d’esprit, au sens de l’éthique. La critique 
de la notion d’appartenance est sévère. À l’appartenance sont liées la 
servitude, voire l’aliénation. L’exercice du pouvoir est confié à l’assem-
blée des membres. Les différents organes institués sont des secrétariats, 

2. Agambem G. (2008). Qu’est-ce que le contemporain ? Paris, France : Rivages.
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PRÉFACE 15

pour des mandats trop courts pour occuper confortablement le poste. La 
dimension analytique est privilégiée non seulement dans la transmission 
de la psychanalyse, mais dans la vie du collectif. Je m’interromps là sur 
le minimum, pour en venir au confort.

Le confort serait dangereux pour la pratique de l’analyse… Et pourquoi 
donc ? Il ne s’agit pas là de confort matériel, mais du confort intellectuel 
d’un analyste qui occuperait tranquillement sa place, dans son fauteuil, 
et auparavant sur un divan, et qui ne s’en laisserait déranger ni par les 
manifestations de son Inconscient, ni par celles de son analysant. Aucune 
promesse de confort dans le Cahier bleu. La formation de l’analyste est 
permanente et peu confortable. Le processus de formation-habilitation 
proposé est long, très peu cadré. Pas de jury d’admission, ni d’étapes bali-
sant un cursus. Les analyses quatrièmes et les sessions inter-analytiques 
ne se terminent pas par un feu vert ou feu rouge, mais par des relances 
de la réflexion. Toujours plus d’analyse, en quelque sorte, sous la forme 
de l’interprétation signalétique (Jean-Paul Valabrega), et de l’expérience 
partagée qu’il s’est produit hic et nunc ou en après coup de « l’inter-
analytique » pendant une session.

Pas trop de confort pour pratiquer la vertu ? J’entends vertu au sens 
ancien, pas seulement moral ou religieux. À savoir le courage – celui 
de ne pas s’abriter derrière des certitudes, incarnées par des instances 
ou des organes bureaucratiques. Celui de ne pas préjuger de l’avenir du 
devenant-analyste que nous accueillons dans un groupe de travail, pour 
une demande de supervision, pour une analyse demandée par un profes-
sionnel de la profession ou par un profane. À chacun la tâche de prendre 
ses responsabilités.

Et entre nous, dans nos débats internes, entre membres comme avec 
les participants, il s’agit de se parler franchement. La paresia, disait-on 
dans la Grèce antique, dans l’Athènes démocratique. Pour que l’accord 
ait un sens, faut-il que la conflictualité soit assumée. Approches diverses 
au-delà des hommages, car dans les idéaux, n’oublions pas la nécessité 
de la critique, et de la controverse.
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DESTIN D’UN IDÉAL16

Deuxième partie

Dans mon introduction du 15 juin, j’ai tenté de tirer un fil entre les 
Journées Scientifiques de mars et ce jour gageant que les tables rondes 
à suivre en tisseraient d’autres. Et il convient de signaler que les points 
de désaccord ont été vivement discutés en cet après-midi. Mais, avant de 
remettre l’ouvrage sur le métier, j’ai fait le récit d’une rencontre improbable.

Voilà une semaine, dans l’arrière-boutique de la boulangerie du vil-
lage savoyard de mon enfance, je retrouve Norbert, perdu de vue depuis 
cinquante ans. Cinquante ans ! Coïncidence ! Il sait mon métier et me dit 
s’intéresser à la psychanalyse. Il lit actuellement l’Antœdipe de Jean-Claude 
Racamier. Je corrige, Paul-Claude, pas Jean-Claude. Un livre difficile, et 
quand il ne comprend pas, il persévère, relit une fois, deux fois… L’Œdipe, 
oui, mais l’Antœdipe ? demande-t-il. J’improvise une réponse sur l’avant 
Œdipe, la relation à la mère, l’inceste, le meurtre, la confusion. Il sait ce 
que l’organisation œdipienne structure pour l’Homme, et il poursuit sur 
la valeur qu’il accorde à la psychanalyse, à distinguer de la médecine et 
autres thérapies. À 60 ans, il a arrêté la boucherie et se donne du temps 
pour satisfaire sa curiosité. Il lit. Il préfère les essais aux romans et me 
cite un grammairien, ou un linguiste dont le nom lui échappe, et qui m’est 
inconnu. C’est peu de dire que je suis surpris. Norbert était un enfant 
maladroit. Insensible à la douleur, il se blessait souvent : il s’était retiré 
une dent de fourche du mollet et avait repris sa course dans les herbes 
hautes ; s’était ôté un hameçon de la langue ; un jour d’hiver, il barbotait 
dans une cuve remplie d’eau glacée où son père boucher avait mis des têtes 
de veau à tremper. Il avait 3 ou 4 ans et s’était trop penché… Le feuilleton 
des aventures de « Nono » faisait le tour du village. Cet enfant attardé et 
objet de curiosité, qui décourageait ses maîtres d’école, ne dépassa pas le 
niveau du CAP, travailla dans un abattoir avant de faire le boucher, comme 
son père. Norbert a perdu son père trop jeune, et il vit aujourd’hui de la 
fortune léguée par sa mère, une maîtresse femme. Il se fait construire 
une belle maison, d’allure contemporaine, et vendrait celle dont il avait 
hérité, banale, avec la boucherie au rez-de-chaussée. Sans avoir été vrai-
ment instruit, Norbert se cultive. Par ses lectures, il cherche à démêler les 
paradoxes de sa vie et de sa relation à sa mère. Sur le chemin du retour, je 
reste stupéfait. Ensuite perplexe et honteux de mes préjugés. Enfin, surtout, 
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PRÉFACE 17

je me réjouis de cette rencontre et de cette conversation dont l’intérêt d’un 
profane pour la psychanalyse avait été l’objet.

J’en viens, enfin, à la rencontre en psychanalyse, la précédente étant 
marginale. La psychanalyse est affaire de rencontre. Si les processus 
de l’Inconscient ne connaissent pas le temps, comme le révèle la cure 
analytique envahie par un sexuel infantile irréductible et les mouvements 
de destructivité, la pratique de la psychanalyse est sensible au temps qui 
passe. Inventée en 1900 à Vienne, dans un contexte précis, la psychanalyse 
demeure. Je la crois irremplaçable. Traversées par les mouvements de 
liaison et de déliaison, les sociétés de psychanalystes vivent, vieillissent ; 
il arrive qu’elles meurent ou qu’elles se scindent en deux. Elles se sont 
multipliées en France : quatre en 1969, plusieurs dizaines aujourd’hui. Né 
d’une scission et après en avoir connu une en 2004, douloureuse, trau-
matisante, le Quatrième Groupe poursuit son mouvement. Depuis 1969, 
et l’article de Piera Aulagnier, « Sociétés de psychanalyse et psychana-
lystes de société », paru dans le premier numéro de Topique, le contexte 
est tout autre. Rappelons que Topique suit de près les huit numéros de la 
revue L’Inconscient, aventure éditoriale partagée avec Conrad Stein de la 
Société Psychanalytique de Paris, Jean Clavreul de l’École Freudienne de 
Paris, et qui y resta. Quelle période féconde, heureuse et prospère pour 
les psychanalystes, très demandés. Quoique… Il y a toujours un couac ! 
Piera Aulagnier décrit l’engouement suspect de la société pour la psy-
chanalyse, qui dès lors courrait le risque d’être absorbée dans la culture 
ambiante, de ne plus garder son tranchant, son caractère scandaleux et 
anticonformiste. La psychanalyse devenait en même temps et à la fois la 
bonne à tout faire, de la psychiatrie notamment ; et sur son autre face, revers 
obligé de la médaille, elle professait un peu partout un savoir majuscule 
et surplombant, grand pourvoyeur de certitudes au travers d’un discours 
savant à prétention universelle. Plus loin dans son texte, Piera Aulagnier 
analyse les risques du conformisme dans la dialectique de l’offre et de la 
demande, et les pièges inévitables de la séduction quand la psychanalyse 
s’éloigne de l’expérience singulière de la cure, la seule expérience qui lui 
confère sa légitimité. Contre l’aliénation, il faut déjouer les ambiguïtés de 
l’enseignement, et lutter contre les effets de l’appartenance, de l’identifi-
cation aux maîtres, et enfin ceux de l’adhésion sans réserve ni critique à 
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une théorie. J.-P. Valabrega reprendra ces derniers thèmes dans son article, 
« Les voies de la formation » dans ce même Topique no 1.

Fondamentalement, la psychanalyse est une expérience intime qui fait 
vivre celle de l’altérité. L’altérité excite, dérange, et elle altère. Surtout 
l’altérité nichée en soi, l’Unheimlich. Le moi n’est pas le maître absolu 
dans sa propre maison, et il est hanté par des visiteurs, des revenants 
qu’il va falloir interroger. Dès l’origine, la psyché se construit et se trans-
forme par des rencontres. Psyché, l’organe de la relation, disait Nathalie 
Zaltzman.

Cette altérité s’aménage pour les communs des mortels mais l’accepta-
tion de la différence rencontre ses limites, et de certains autres, il est banal 
que l’on ne veuille rien savoir : n’en est-il pas ainsi de la différence des 
sexes, que les théories du genre tentent de masquer ? Et aussi de l’essor de 
l’affirmation identitaire. Un Arabe a été tué sur une plage en Algérie, par 
un dénommé Meursault, tout juste orphelin. L’an dernier, un enfant venu 
d’ailleurs sur un fragile bateau a trouvé la mort sur une plage turque. On 
assiste sur la scène sociale aux effets meurtriers de la haine de l’étranger. 
Le narcissisme généralisé conduirait à une grande indifférence. N’est-ce 
pas, Ghyslain 3 ?

La psychanalyse est une expérience, sa transmission aussi. Ainsi se 
justifie la formule de « transmission par la psychanalyse ». L’institution 
de la psychanalyse et de sa transmission est une histoire qui date de la 
première décennie du xxe siècle : garantir, contrôler, codifier et légiférer. 
La psychanalyse ne s’apprend pas dans les livres, ni s’enseigne comme 
un savoir ordinaire. Le savoir n’est pas inutile, mais chaque cure est la 
réinvention de la psychanalyse. C’est avec chaque patient comme une 
première fois – ou presque ! François Perrier parlait de l’inchoatif.

Aujourd’hui comme hier, la psychanalyse est menacée, conséquence de 
sa nature transgressive. Laissons de côté les menaces extérieures, venues 
d’une société préoccupée par la résolution rapide des problèmes de tous 
ordres. Je veux parler de ce sur quoi nous pouvons agir : il semble que 
l’hétérogénéité théorique domine le paysage et transforme les pratiques 
de l’intérieur. La métapsychologie freudienne est parfois récusée au motif 
qu’elle ne serait que fétiche. Survient le risque de réduire les hiatus entre 

3. Lévy G. (2019). Survivre à l’indifférence. Paris, France : Campagne Première.
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théorisations par un consensus mou entre psychanalystes soucieux de rester 
unis – comme si leur union ferait leur force – consensus qui éteindrait le feu 
de la psychanalyse. D’où une psychanalyse minimaliste et une pratique au 
rabais. Qu’allons-nous faire de l’antipathie naturelle de la psychanalyse ? 
Adapter la psychanalyse au monde contemporain ne reviendrait-il pas à 
la jeter dans l’eau de la modernité dont le slogan est la fluidité ? Jusqu’où 
le débat contradictoire entre nous reste-t-il possible quand il s’agirait que 
tout s’accorde, sans que le conflit apparaisse au grand jour ? Le débat, 
espérons qu’il aiguisera, aujourd’hui et toujours, nos esprits à la manière 
de La Controverse de Valladolid, chef-d’œuvre de réflexion sur l’humain 
à l’époque de la Renaissance.
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